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PROGRAMME 

É E LA 

FÈtË  ÎStATÎOKALEi 

QEfl  SERA  CÉLÉBRÉE 

A S Ê N L I S ^ 

Le  14  Jaillit  lÿS^o» 


3Li  A Municipalité  de  Senlis  ayant  reçu 
le  décret  de  rAffemblée  Nationale  rela- 
tivement à la  Confédération  des  Troupes 
&;  Gardés  Nationales  du  Royaume , l’adrelTe 
de  la  Commune  de  Paris  à tous  les  Français  ^ 
6c  Finflrudion  y jointe , après  avoir  com- 
muniqué le  tout  à rAffemblée  générale  de 
là  Garde  Nationafe  convoquée  pour  la 
nomination  de  fes  Ëledeurs  ; a arrêté  dans 
ia  mêrnc  Affemblée  ce  qui  fuit  : * 
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Article  Premier; 

Pour  célébrer  l’époque  mémorable  de  la 
régénération  du  Royaume ,, tous  les  travaux 
feront  fufpendus  le  quatorze  juillet  dans  la 
ville  de  Senlis  ; les  Citoyens  font  invités  à 
fe  trouver  à la  cérémonie  qui  aura  lieu  , 
dont  l’objet  efl  de  cimenter  Tunion  entre 
tous  les  Français. 

I L 

Cette  Fête  Nationale  fera  annoncée  la 
veille  à midi  , par  le  fon  des  cloches  de 
toutes  les  Paroiffes  de  la  Ville  & celles  du 
Beffroy  ; à fix  heures  du  foir  par  une  falve 
d’artillerie,  êc  à huit  par  tous  les  tambours. 

I I I. 

Dans  l’^empîacemenc  fitué  entre  Fancien 
cours  6c  le  rempart  Saint  - Rieul , il  fera 
difpofé  une  enceinte  ovale  de  quarante  toifes 
de  longueur  fur  foixante  pieds  i de  large , 
capable  de  contenir  non-feulement  la  Garde 
Nationale  mais  encore  tous  les  Speébateurs  ; 
Je  principal  objet  de  cette  cérémonie  efl 
d’annoncer  la  fraternité  qui  régné  entre 
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tous  les  Citoyens  : rien  n’ed  plus  propre 
à produire  eet  effet  que  de  les  réunir  dans 
une  même  enceinte,  & pour  ainfi  dire  dans 
le  même  fallon. 

I V. 

La  Municipalité  de  Senlîs  par  le  choix 
de  cet  emplacement  remplit  encore  un  autre 
objet.  La  fête  qu’elle  fe  propofe  de  célébrer' 
eflun  témoignage  éclatant  de  fon  patriotif- 
me  ; elle  ne  peut  y donner  trop  de  publicité. 
Ce  n’eil  point  dans  un  endroit  détourné  ou 
fermé  qu’elle  veut  célébrer  une  fête  de  cette 
nature;  c’eft  à là  face  de  la  France,  fur  le 
bord  de  la  grande  route.  Les  attributs  6c 
les  décorations  , enfin  tous  les  préparatifs 
de  cétte  augufle  Cérémonie  frappant  les 
yeux  des  Voyageurs , pourront  annoncer  à 
tout  le  Royaume  les  fentimens  de  nos 
Concitoyens. 

, V. 

La  porte  d’entrée  du  fallon  nationarfera 
tracée  paralleilement  au  grand  chemin  donc 
elle  feradiftante  d’environ  vingt  toifes  ; elle 
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fera  à double  face , fon  élévation  totale  fera 
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d'enylrofi  trente  pieds  de  hauteur  fur  une 
largeur  de  neuf  à dix  toifes^*  elle  repréfen^ 
îera  un  arc  triomphal  foutenu  fur  quatre 
colonnes  d’ordre  dorique  , îe  çeintre  fera 
occupé  par  une  figure  repréfentant  la  liberté 
fous  le  coüume  d’un  Laboureur  tenant  une 
pique  furmontée  d’un  bonnet.  Sur  les  deux 
parties  de  l’entablement  fituées  à droite  & 
à gauche  de  la  liberté , feront  placées  deux 
autres  figures  ; l’une  repréfentant  la  paix , 
l’autre  Fabondanee , avec  leurs  attributs  or- 
dinaires ; celle-là  courronnée  d’olivier,  un 
rameau  dans  fa  main  ; celle-ci  couronnée 
de  fleurs  & d’épis , répandant  autour  d’elle 
une  corne  chargée  de  riclieffes. 

Dans  les  efpaces  encadrés  par  les  deux 
colonnes,  entre  îe  focle  & le  chapiteau, 
feront  placés  divers  médaillons  emblérnati- 
ques,  A la  droite  les  arts  mécbaniques  , à 
caufe  de  leur  ancienneté  & de  leur  utilité. 
On  y repréfentera  les  infirumens  du  iabou^ 
rage  , ceux  de  la  forge  , &c.  Une  ancre  , 
des  ballots  & autres  attributs  des  arts  & 
du  çommerçe  terreilrç  |c  inaritime.  A 4 
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gauche  les  arts  libéraux  ; l’artronomle , la 
géométrie  , la  chymie  , Téloquence  , la 
poéfie,  la  peinture,  la  fculpture  & la  mufique* 
Il  li’eft:  pas  befoin  d’indiquer  la  place  des 
deux  Statues.  On  voit  au  premier  coup  d'ocil 
que  dans  un  Royaume  libre  & bien  admi- 
niflré  , le  phiiofophe  cultive  en  paix  les 
fciences  amies  de  la  tranquillité  , tandis 
que  la  profefTion  des  arts  utiles  amène  âc 
foutienc  l’abondance. 

N V I. 

Vers  l’extrémité  oppofée  de  l’enceinte 
fera  placé  l’Autel  fur  une  ellrade  de  douze 
marches.  Aucune  Statue  allégorique  ou 
emblématique  a’y  fera  mife.  Un  Autel 
n’appartient  qu’à  la  feule  Divinité  ; il  fera 
formé  par  deux  tambours  de  figure  colof- 
fale  réunis  enfemble,  pour  conferver  à la 
Cérémonie  le  coftume  militaire.  Quatre 
arbres  verds  réuniront  leurs  rameaux  Sz 
formeront  au-defius  une  efpece  de  balda- 
quin ; une  devife  flottante  s’élèvera  du  milieu 
de  CCS  arbres  ; on  y lira  ces  paroles  du 
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Pfeâume:  Hœc  tji  dUs  quam  fecît  Dominus 

t^Uitemus  & lætemitr  in  eâ. 

Au-delà  de  l’Aiuel,  fur  un  focle  élevé  à 
une  hauteur  convenable , feraplacée  une  Sta-- 
tue  repréfencant  la  Loi , armée  de  fon  glaive 
de  fçs  balanccï:  ; à droite  de  à gauche 
deux  autres  Statues  repréfenteront  la  Nation 
de  le  Roi  ; une  guirlande  partant  de  TAutel 
ira  rejoindre  l’emblème  de  la  Loi  , pour 
fignilier  que  la  Religion  de  la  Loi  fe  tien- 
nent ; toutes  ces  figures  relieront  voilées 
jufqu’à  rinllant  défigné  par  le  Cérémonial, 

V \ I. 

Lefurplusde  Fenceinte  fera  décoré,  de 
diftanpe  en  diRance  , par  un  ordre  de 
colonnes  tronquées , fupportant  des  mé- 
daillons dans  lefquels  feront  défignées  les 
Vertus  chrétiennes  , civiles  & militaires , 
entremêlées,  comme  compatibles  de  fe  prê- 
tant un  mutuel  appui  pour  le  bonheur  des 
Citoyens. 

La  force,  repréfentée  fous  la  figure  d’un 
îiomme  qui  arrache  un  arbre.  C’ell  le  Chré- 
tiçn  quj  déracine  de  fpo  egeur  Jes  manvaifef 
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habitudes.  Dans  un  autre  tableau  , cette 
même  vertu  fera  défignée  par  un  homme 
qui  tend  un  arc , comme  un  emblème  des 
efforts  par  Icfquels  on  atteint  à la  pcrleêlion. 

La  tempérance  , par  le  tableau  de  Saint-^ 
3ean,  le  nourrilfanc  de  fauterelles  dans  le 
défère. 

La  prudence  , par  une  figure  tenant  un 
miroir.  Des  ferpens  à fes  pieds. 

La  charité,  par  la  figure  de  St. -Martin , 
coupant  fort  manteau  pour  en  donner  la 
moitié  à un  pauvre , & par  celle  du  Pélicait 
qui  s’ouvre  le  fein  pout  nourrir  fes  petits. 

Le  refped  pour  les  Vieillards  , pat*  le 
trait  des  enfans  de  Noé , marchant  à re- 
culons pour  couvrir  la  nudité  de  leur  perec 

L’amour  conjugal , par  une  vigne  ou  un 
lierre  entrelacé  autour  d’un  jeune  arbriffeau. 

L’amour  filial , par  une  charité  romaine. 

L’amour  maternel , par  une  femme  allab 
tant  fes  enfans  ; quelques  enfans  de  différens 
âges  grouppés  autour  d’elle. 

L’amour  de  la  Patrie , par  le  trait  de  cette 
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Lacedémonîenne  ^ donnant  un  bouclier  a 
fon  fils  avec  ces  paroles  : Aut  cum  Ipo  , 
eut  in  ijîo.  Et  celui  de  Brutus , qui  con- 
damne fes  enfans. 

La  confiance , par  le  trait  de  Mutius  Sce- 
vola,  tenant  fa  main  droite  fur  un  brafier 
ardent  , en  préfence  de  Porfenna  , Roi 
des  Etrufques. 

La  valeur,  par  celui  d’Horatîus  Codes, 
défendant  feui  un  pont  contre  l’armée 
ennemie. 

L intégrité , par  un  Juge  fans  mains  , 
&c.  (5cc.  èic, 

VIII. 

A dix  heures  du  matin  toutes  les  Com- 
pagnies s’afiembleront  dans  leurs  Difiriéts 
lefpeclifs , & delà  , au  bruit  d’une  décharge 
de  trois  boîtes , elles  partiront  pour  fe  réunir 
en  UR  feul  Corps  fur  la  Place  d’Armes, 

I X. 

Le  détachement  qui  viendra  prendre  les 
Drapeaux  à THotel-de-Ville  accompagnera 
en  même-tems  les  Officiers  Municipaux, 
décorés  de  leurs  écharpes. 


Au  milieu  des  Officiers  Municipaux  ; 
marcheront  les  Citoyens  infortunes  , qui 
auront  recouvré  à Senlis  leur  liberté  perdue 
en  vertu  d’ordres  arbitraires  , l’un  d’eux 
portera  une  cage  ouverte  , un  autre  un 
joug  rompu  , fymboles  de  leur  nouvelle 
exiflence. 

X 1, 

Le  Cortège  arrivé  au  lieu  choih  pour 
célébrer  la  Fête  , le  Commandant  enverra 
un  détachement  vers  le  Clergé , qui  aura 
été  précédemment  invité  par  la  Municipal 
lité  pour  en  faire  la  cérémonie  religleufe, 

X t T. 

Il  y aura  dans  l’enceinte  Nationale  une 
place  dellinée  aux  douze  plus  âgés  de  la 
Ville  , invités  nommément  par  la  Muni- 
cipalité & auxquels  on  rendra  les  honneurs 
dûs  au  grand  âge  , afin  de  faire  connoître 
à la'jeuneflTe  le  refped  qui  appartient  aux 
Vieillards. 

XIII. 

A la  gauche  feront  placés  autant  de 
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jeunes  Enfâti5  , pour  marque  rque  tous  les 
âges  de  la  vie  ont  concouru  à la  pompe 
de  la  Fête , & pour  laifler  dans  leur  ef- 
prit  le  fouvenir  de  l’époque  où  la  Nation 
a commencé  à fe  régénérer. 

XIV. 

Au  milieu  feront  fix  jeunes  Filles  vê- 
tues de  blanc , ornées  de  rubans  aux  cou- 
leurs de  la  Nation  , tenant  en  leurs  mains 
des  guirlandes  de  fleurs  pour  annoncer 
Tunion.  Elles  iront  toutes  enfemble  au  pied 
de  FAutel  offrir  un  pain  à bénir  ; ce  fera 
le  pain  de  l’union  : on  le  coupera  en 
morceaux  égaux  qui  feront  dillribués  aux 
Aflî  flans. 

X V. 

Les  vieux  Défenfeurs  de  la  Patrie , les 
Invalides  qui  fe  trouveront  à Senlis,  auront 
une  place  diflinguée  pour  marquer  com- 
bien font  réfpei3:ables  ceux  qui  ont  verfé 
leur  fang  pour  l’Etat.  Au-deflous  , feront 
rangés  les  Citoyens  tirés  de  la  maifon 
d’arrêt  de  Senlis  : cet  honneur  "efl  un  dé- 
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dommagetnent'  dû  aux  vi£limcs  du  def- 
pocifme. 

XVI. 

L’heure  de  midi  eft  celle  indiquée  par 
tout  le  Royaume  pour  TexprefTion  du  vœa 
des  bons  Français.  Elle  fera  annoncée  par 
une  falve  d’artillerie.  Les  voiles  des  Statues 
emblématiques  feront  ôtés  par  les  Miniftrcs 
des  Autels  pour  indiquer  l’inftant  ou  le 
Ciel  attend  le  Serment  d’un  Peuple  libre. 
Le  Maire  s’avancera  vers  les  emblèmes 
repréfentans  la  Nation  , la  Loi  & le  Roi, 
& levant  la  main , il  prononcera  la  for- 
mule du  Serment  ; tous  les  Affiftans  debout 
laveront  en  même-tems  la  main.  Les  dra- 
peaux feront  le  faluc  : la  mufique  exécu- 
tera'une  fymphonie  militaire.  Enfuite  le 
Maire  prononcera  un  difcoiws  analogue  à 
la  Fête. 

X V I 

Un  des  douze  jeunes  Enfans  viendra  dé- 
pofer  aux  pieds  de  la-Statue  repréfentani 
la  Nation  , une  gerbe  de  la  nouvelle  te- 
eolte,  pour,  inontrer  que  chaque  Particulier 
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doit  ün  tribut  au  Gouvernement  pour  la 
protedion  qu’il  accorde  aux  propriétés. 
Ceux  des  Prifonniers  délivrés  qui  porteront 
une  cage  6c  uü  joiig  rompü  , les  dépofe- 
ront  aüx  pieds  de  la  Statue  repréfentant  la 
Loi  , pouf  lignifier  que  la  liberté  efl  fu- 
bôrdonnéë  à la  Loi  , & qu’autrement  elle 
eft  licence*  Une  autre  perforine  mettra  aux 
pieds  de  la  Statue  du  Roi  ; un  faifeeau  de 
Lideurs  , pour  défigner  que  toute  force 
exécutrice  émarie  du  Roi.  Enfin , on  dé- 
pofera  aux  pieds  de  celle  repréfentant  la 
Katiori  , une  urne  fur  laquelle  on  lira  : 
Emplois  ECciÉsiASTiquEs  , civils  et 
ÏÆI  Lit AiRÈs , ce  qui  défignera  l’urne  de  Té- 
ledion,  & qu’à  l’avenir  tous  lés  Citoyens  in- 
diftindenient  feropt  appellés  à ces  emplois 
par  le  vœu  dibre  de  leurs  Concitoyens* 

XVIII, 

Il  y aura  iiri  Domine  Salvum  en  mufi^ 
que , enfuite  un  Te  Deum. 

X I X* 

A la  fin  du  Te  Deum , le  cortège  entier , 
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compofé  des  Officiers  Municipaux  , dc9 
Vieillards,  des  Invalides,  des  jeunes  Filles 
& des  Enfans  , des  Prifonniers  délivrés  , 
Sc  de  la  Garde  Nationale  entière,  défilera 
devant  TAutel  Sc  devant  les  trois  Statues 
emblématiques  en  paflTant  fous  la  guirlande 
qui  correfpondra  de  l’Autel  à l’emblème 
de  la  Loi  , pour  montrer  que  tous  les 
Citoyens  font  fournis  au  joug  de  la  Reii- 
giûQ  âc  de  la  Loi. 

X X, 


Lorfque  les  Officiers  Municipaux  fe 
retireront,  ils  feront  reconduits  par  un 
détachement  de  la  Garde  Nationale  qui 
reportera  en  mème-tems  les  Drapeaux  à 
l’Hôtel-de- Ville. 
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